
L a  m u tat i o n  d e s  a n n é e s  1 9 6 0  –  1 9 7 0  :
l e  p o m p a g e  a u  s e c o u r s  d e  l a  g r av i t é

Après la seconde guerre mondiale et les inondations stratégiques qui 
ont couvert toute la région, il faut remettre en état les terres impré-
gnées de sel et tout le réseau de watergangs aux berges effondrées. 
Cette tâche est rapidement menée pour retrouver une agriculture de 
nouveau performante. Mais un phénomène nouveau va à la fois la servir 
et la contrarier : la motorisation.

En effet, les terres asséchées par gravité13 gardent un fort taux d’humi-
dité qui les rend fragiles. Si les terres peuvent bien supporter le pas 
du cheval, elles souffrent des passages répétés des tracteurs et autres 
engins de plus en plus lourds. Dès lors, les terres se compactent et les 
rendements chutent.

La nécessité s’impose de mieux maîtriser le niveau des eaux, de l’abais-
ser dans toutes les zones les plus basses (rabattement de nappe). Grâce 
à des crédits européens (FEOGA14) accordés en 1970 et relayés par des 
crédits nationaux, un vaste programme de drainage et d’implantation 
de stations de relèvement des eaux par pompage est lancé.

A l’intérieur des sections, de nouveaux « cercles d’eau » sont définis, 
isolés et intégralement pompés à l’image des polders hollandais. En 
moins de 10 ans, une centaine de stations de relèvement, le plus sou-
vent des vis d’Archimède, est mise en œuvre. Globalement, près de la 
moitié de la surface des Wateringues est aujourd’hui asséchée par pom-
page.

Cette véritable révolution dans les méthodes d’assèchement a eu des 
conséquences sur nos paysages. Elle a fait disparaître les herbages deve-
nus cultivables, dont une grande partie de zones humides.

Les secteurs isolés et pompés ne sont désormais plus tributaires du ni-
veau des canaux de navigation et le conflit d’intérêt entre navigation et 
assèchement disparaît. Mais il apparaît un autre problème : la surcharge 
des canaux, réceptacles des eaux de ces stations de relèvement.

13 Écoulement naturel des eaux.
14 Fonds européen d’orientation et de garantie agricole.
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Les wateringues  |  Hier, aujourd’hui et demain.



1 _ H i s t o i r e  d u  p o l d e r  d e  F l a n d r e  m a r i t i m e

L a  c r é at i o n  d e  l’ I n s t i t u t i o n  I n t e r d é p a r t e m e n ta l e 
d e s  W at e r i n g u e s

Dans les années 1974 et 1975, plusieurs crues sévères causent des dégâts 
considérables dans le Marais Audomarois. Cette catastrophe conduit à la 
mobilisation des élus locaux.

En 1977, les Conseils généraux du Nord et du Pas-de-Calais créent l’Insti-
tution interdépartementale des Wateringues. Sa mission est de réaliser 
les ouvrages généraux d’évacuation des crues à la mer et d’assurer leur 
exploitation et leur entretien. En 30 ans, l’Institution construit 11 stations 
de pompage d’une capacité totale de plus de 100 m3/seconde et réalise 
des travaux de modernisation des ouvrages et de réhabilitation des prin-
cipaux canaux pour faire face aux crues.

Station des Pierrettes. Source : IIW
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